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CHRONIQUE DES ANCIENS 

LE COLONEL-BRIGADIER JUILLAND A L'ABBAYE 

Les heures consacrées à l'amitié et à la fidélité reconnais­
sante sont précieuses au cœur d'un homme bien né. Elles le 
sont par surcroît si elles l'arrachent à des occupations spécia­
lement absorbantes et à des tâches qui vous assignent un 
rigoureux emploi de votre temps. C'est bien ce qui arrive 
à de hauts officiers de carrière dont la besogne est allée 
croissant avec le développement des choses de l'armée. Aussi, 
est-ce fête particulièrement appréciée pour ces hommes de 
pouvoir faire trêve quelque jour et d'être tout à leurs amis. 
C'est ce qui est arrivé le 8 décembre à M. le colonel-brigadier 
Maurice Juilland qui, accompagné de ses amis valaisans, eux 
aussi officiers, MM. Charlot Germanier, lieutenant-colonel et 
président de Vétroz, Paul Germanier, capitaine et frère du pré­
cédent, François Meytain, colonel et Juge de Saint-Maurice, 
Fernand Dubois, capitaine et commandant des G.F. de Saint-
Maurice, Pierre Schaller, major et directeur de « Pelco » à 
Saint-Maurice, et Gaby Monachon, capitaine et fondé de pou­
voir à la Cimenterie de notre ville, est venu faire visite à 
notre Maison dont il fut élève pendant trois ans — de Prin­
cipes 1913-14 à Grammaire 1915-16, sous le professorat des 
regrettés MM. les chanoines Broquet, Terrettaz et Matt — et 
à laquelle il est demeuré fort attaché. D'autres liens lui ren­
dent d'ailleurs très cher notre pays. D'abord, sa famille est ori­
ginaire de Saint-Maurice et elle en a la noble bourgeoisie, bien 
qu'elle soit allée prendre domicile à Versoix dans le canton 
de Genève. De plus, M. Juilland a épousé à Saint-Maurice 
Mademoiselle Gabrielle de Cocatrix, fille de feu Maurice, en 
son temps professeur de mathématiques au Collège de Sion. 

M. Maurice Juilland s'est adonné à la carrière militaire 
dont, avant d'être nommé en 1955 colonel-brigadier, il a gravi 
tous les degrés de la hiérarchie, ayant été tour à tour chef 
de section, commandant de compagnie, commandant de grou­
pe, chef de magasins d'armée, commandant des écoles de sub­
sistance et de la place d'armes à Thoune. En outre, il a fait 
de longs stages en Amérique. En le désignant comme chef 
d'arme, Commissaire des guerres en chef, le Conseil fédéral 
a promu un homme de vaste expérience et qui, chaque jour, 
fait preuve de son haut sens des responsabilités. 
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Lors de sa récente visite, M. le colonel-brigadier Juilland 
— le premier de nos Anciens parvenu à cet échelon élevé des 
grades militaires — et ses amis ont assisté au solennel ponti­
fical de l'Immaculée Conception en la basilique abbatiale. 
Conviés à la table de l'Abbaye, ils entendirent un très cordial 

salut de Mgr Haller qui, entre autres mots aimables à l'adresse 
de M. Juilland, releva qu'un des signes de la fidélité du haut 
officier à notre Maison était son attachement aux Echos qui, 
à sa demande expresse, l'ont suivi en ses divers lieux de rési­
dence. De plus, tous ces officiers ont pris grand plaisir à con­
verser avec les chanoines, ceux-ci, au reste, étant plus qu'heu­
reux de pareille rencontre et de fraterniser avec des hôtes et 
amis si distingués. 

DANS LE CLERGE 

Le 16 novembre, la paroisse de Courtételle était en fête : 
elle accueillait son évêque, Son Exc. Mgr de Streng, qui y 
venait consacrer l'église récemment restaurée. En effet, le très 
méritant curé de cette paroisse, M. l'abbé Maxime Cordelier, 
avait pris l'initiative de réaliser une idée à laquelle on son­
geait depuis fort longtemps : adapter l'église aux besoins d'une 
population qui ne cessait de s'accroître et désirait un édifice 
sacré plus en harmonie avec les exigences de notre temps. 
Dès 1949, on se mit à l'étude d'un plan architectural et d'un 
plan financier. Peu à peu, par étapes, tout prit corps et la 
nouvelle église pouvait recevoir les onctions d'huile sainte 
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qui feraient d'elle un édifice sacré. Architecte — M. A. Gerster, 
de Laufon, artistes — notamment M. von Matt, de Stans 
qui sculpta un magnifique tabernacle —, maîtres d'état, tous 
rivalisèrent de zèle pour que l'idée chère à M. l'abbé Corde­
lier entrât dans l'ordre des réalités. C'est maintenant chose 
faite : ceux qui ont vu cette église, ceux même qui ne la 
connaissent que par des photographies, sont unanimes à admi­
rer cette rénovation et à en féliciter ceux qui s'y sont employés 
avec tant de générosité. 

Le Pays de Porrentruy a relevé en un excellent compte 
rendu la magnifique cérémonie qui a marqué les vingt-cinq 
ans de sacerdoce de M. l'abbé Victor Theurillat, curé des Bois. 
C'est en présence de tous ses paroissiens que l'heureux jubi­
laire offrit au Seigneur sa messe d'anniversaire et qu'il enten­
dit son doyen, M. le chanoine Monin, retracer les étapes de 
ces longues années de ministère. Parmi tant de compliments 
qu'il a entendus ce jour-là, notre Ancien aura été particuliè­
rement sensible à ceux que lui adressa M. Maurice Jobin et 
qui soulignaient avec reconnaissance, que le dévoué curé de 
la paroisse était l'ami des pauvres... L'Abbaye de Saint-
Maurice s'unit à cet émouvant hommage et, à son tour, pré­
sente ses compliments et ses vœux à ce distingué et dévoué 
prêtre du clergé jurassien. 

Le dimanche 10 novembre, qui est celui de la Saint-Martin, 
fête particulièrement chère, aux populations du Jura, M. l'abbé 
Alphonse Juillard, de Saignelégier, prenait possession de sa 
nouvelle paroisse de Corban. Il y fut canoniquement installé 
par M. le doyen Buchwalder, de Courrendlin, au cours d'une 
cérémonie solennelle, en présence des autorités civiles et d'une 
foule de fidèles et d'invités. Les Echos souhaitent à M. le curé 
Juillard un fécond ministère en ce sympathique et accueillant 
village du Val Terbi. 

Obéissant à l'appel de son zèle apostolique, M. le chanoine 
Jean-Louis Formaz, du Grand-Saint-Bernard, inaugure son mi­
nistère sacerdotal dans la mission confiée à ses confrères en 
la lointaine Formose. Au moment où nous écrivons ces lignes, 
notre Ancien fait route vers la grande île chinoise, s'étant 
embarqué à Marseille, le dimanche 2 décembre. Il fut accom­
pagné jusqu'à la vieille cité phocéenne par celui qui est à la 
fois son oncle et son Supérieur, S. R. Mgr Angelin Lovey, 
Rme Prévôt. 

Dieu veuille assurer à l'activité missionnaire de M. le cha­
noine Formaz, comme à celle de la vaillante équipe des cha­
noines de Formose, de porter d'excellents fruits de salut et 
de pouvoir, cette fois, se poursuivre dans un climat de paix 
politique et religieuse ! 
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MAGISTRATURE FEDERALE 

On sait avec quelle hau te conscience professionnelle 
M. Pierre Delaloye, Président du Tribunal de Monthey, assure 
l 'exercice de la Just ice dans le terr i toire soumis à sa juridic­
tion. Cette probité et ce t te compétence dans un art part icu­
l ièrement délicat, où l 'application des lois ne doit se faire que 
dans un constant contexte d 'humanité et d 'adroite psychologie, 
n 'ont pas échappé aux membres eux-mêmes du Tribunal fédé­
ral. Ceux-ci en effet viennent d 'appeler M. Delaloye aux importantes 

Cliché de l'imprimerie Montfort, Monthey 

fonctions de Juge d'instruction pour la Suisse romande. 
La mission de ce magistrat consiste notamment à instruire les 
cas qui concernent la sûreté de l'Etat, par exemple les crimes 
de haute trahison envers la Confédération, la révolte ou vio­
lence contre les Autorités fédérales, les délits politiques où 
doit intervenir la Confédération. 

Les Echos félicitent chaleureusement M. le Juge Delaloye de 
la confiance dont il vient d'être honoré et partagent la joie 
qu'ont éprouvée tous les amis du distingué juriste montheysan. 

DANS LA PRESSE TESSINOISE 

L'Association de la Presse tessinoise, réunie en assemblée 
annuelle à Lugano le 6 décembre, a élu son président en la 
personne de M. Cherubino Darani, rédacteur du Popolo e 
Libertà. 
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Nous complimentons d'autant plus amicalement notre An­
cien que nous le savons très attaché à notre Maison et que, 
l'occasion venue, comme il arriva en novembre dernier, il ne 
manque pas de faire halte à l'Abbaye pour y saluer ses an­
ciens maîtres. 

Il nous est agréable également de rappeler que le nouveau 
Président de la Presse tessinoise fit ses premières armes — 
ses premiers articles ! — dans nos Echos à l'époque où il était 
encore étudiant au Collège. En effet, M. Darani avait, peu 
après la mort de son illustre compatriote M. le Conseiller fédé­
ral Giuseppe Motta, évoqué en de très belles pages la noble 
figure du grand magistrat tessinois. C'était un article de notre 
revue de janvier-février 1940. 

AUX DOUANES VALAISANNES 

Nous avons appris avec plaisir que M. Wilfrid Fournier, 
de Nendaz, a été nommé chef des douanes du secteur Valais. 

Cliché Le Rhône, Martigny 

Cette division administrative est composée de trois sous-
secteurs : celui du Bas, du lac à Monthey ; celui du Centre, 
de Saint-Maurice à Evolène ; celui du Haut, de Zermatt à 
Ulrichen. Dix-sept postes y sont occupés en permanence avec 
un personnel d'une vingtaine d'agents. Toutes ces subdivisions 
relèvent du chef de secteur, lequel détermine, en outre, les 
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modalités de surveillance de la frontière et pourvoit au recru­
tement des agents. 

Notre Ancien a suivi en notre Collège les cours du cycle 
commercial et, son diplôme obtenu, il entra à l'Ecole de 
l'administration à Saint-Gall. Depuis, il est au service des 
douanes suisses, résidant tour à tour à Lausanne, Les Verrières 
et Genève. 

Ses fonctions lui ont donné successivement le grade d'offi­
cier en 1937 et celui de capitaine en 1945. Il s'agit là de la 
hiérarchie des douanes. Au militaire, M. Fournier est major 
depuis l'année passée. 

Nous le félicitons de, sa promotion professionnelle et som­
mes tout heureux que ses importantes fonctions l'aient rappelé 
en Valais. 

JUBILE 

On nous a aimablement communiqué que M. Edouard Rap­
paz, président de Massongex, a achevé ses vingt-cinq ans 
d'activité aux Ateliers Giovanola à Monthey où il travaille 
comme dessinateur-technicien. La Direction de l'importante 
Maison montheysanne lui a remis la traditionnelle montre en 
or des jubilaires. 

Nous nous unissons aux compliments que M. Rappaz a reçus 
à cette occasion de la part de ses nombreux amis. 

NOMINATIONS 

Le Conseil municipal de Sierre s'est donné un nouveau 
secrétaire : c'est M. André Biollay, actuellement chef des Con­
tributions de la Ville, qui a été désigné. 

A la gare de Saint-Maurice, M. Roger Udriot a été nommé 
sous-chef de l re classe, et M. Martial Jordan, sous-chef de 
2e classe. 

Nous adressons à ces trois Anciens nos chaleureuses félici­
tations. Il n'est point étonnant qu'ils aient reçu pareille marque 
de confiance, tous les trois — compatriotes par surcroît ! 
originaires de Massongex — s'étant toujours distingués par 
leur parfaite tenue, l'amabilité de leur caractère et leur capa­
cité professionnelle. 

NOUVEAUX OFFICIERS 

Au cours de l'automne ont été faites soit par le Département, 
militaire fédéral soit par les Gouvernements cantonaux diver­
ses promotions militaires. Parmi les nouveaux lieutenants nous, 
avons glané quelques noms d'Anciens de Saint-Maurice. Ce 
sont : 
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MM. André-Charles Chaperon, de Saint-Gingolph ; Henri 
Cuennet, à Zurich ; François Huwiler, de Châtel-Saint-Denis ; 
Bernard Lonfat, de Charrat ; Raphaël Morend, de Saint-Mau­
rice ; Philippe Pôt, de Vouvry, et Laurent Schmidt, de Mar­
tigny-Bourg. 

A tous ces jeunes officiers, nos compliments et nos vœux 
d'heureuse carrière militaire. 

MARIAGES 

Ont été unis par les liens sacrés du mariage : 

le 23 avril (information que nous venons d'apprendre), 
M. Georges Gachnang, d'Aigle, et Mlle Marie Brunner ; 

le 4 octobre, M. Bernard Rouge, de Saint-Maurice, et Mlle 
Simone Chevrier, d'Evolène ; 

le 25 octobre, M. André Lambiel, d'Isérables, et Mlle Jacque­
line Paccard, de Martigny-Bourg ; 

le 8 novembre, M. Pierre Amacker, de Saint-Maurice, et 
Mlle Janine Leuenberger, de Versoix ; 

le même jour, M. René Puippe, de Saint-Maurice, et Mlle 
Pierrette-Lina Gattoni, de la même ville ; 

le 10 novembre, M. Pierre Rappaz, de Miéville-Vernayaz, et 
Mlle Albane Vernay, de, Massongex ; 

le 15 novembre, M. Lucien Cheseaux, de Saillon, et Mlle 
Charlotte Luisier, du même bourg ; 

le 22 novembre, M. Georges Betschen, de Zurich, et Mlle 
Christiane Piguet, de Genève ; 

le 29 novembre, M. Jean Athanasiadès, de Territet, et Mlle 
Marguerite Mercanton, de Montreux ; 

le même jour, M. Raymond Voeffray, de Vernayaz, et Mlle 
Yvonne Goumand, du même village ; 

le même jour encore, M. Jean Vernay, de Saxon, et Mlle 
Marie Progin, de Cournillens. 

Que tous ces jeunes époux que nous félicitons amicalement 
puissent réaliser chaque jour tant de souhaits qui leur ont été 
adressés à l'occasion de leur mariage et qui doivent faire de 
leur foyer, sous le regard de Dieu, un asile de bonheur et 
de paix ! 

EXAMENS 

UNIVERSITE DE FRIBOURG 
Demi-licence en droit : MM. Benoît Vouilloz, de Martigny-

Bourg, Gérard Montavon, de Delémont, Jean-Marie Ory, de 
Delémont ; 

1er propé de médecine : M. Michel Vouilloz, de Martigny-
Bourg ; 

2e propé de médecine : M. Alfred Perrig, de Brigue. 

343 



UNIVERSITE DE GENEVE 
Quart de licence en droit : M. Jérôme Lugon, de Martigny-

Ville. 

UNIVERSITE DE LAUSANNE 
Demi-licence en droit : M. André Gillioz, de Saint-Maurice ; 
demi-licence H.E.C. ; M. Michel Gardaz, d'Echallens ; 
2e propé d'ingénieur civil (EPUL) : M. Serge Pitteloud, de 

Montreux ; 
2e propé d'ingénieur chimiste (EPUL) : M. André Probst, de 

Lavey-les-Bains. 

ECOLE POLYTECHNIQUE FEDERALE DE ZURICH 
2e propé d'ingénieur civil : M. Xavier Conforti, de Martigny-

Ville ; 
1er propé d'ingénieur électricien : M. François Rais, de 

Delémont. 
ARTS ET METIERS 

M. Jean-Pierre Rufatti, d'Oron-la-Ville, a brillamment réus­
si ses examens finals d'apprentissage de vendeur. Avec sa 
moyenne de 1,3, il réalise le meilleur résultat de la session 
et se voit attribuer l'un des prix de ce palmarès. 

A tous ces lauréats nous adressons nos meilleurs compli­
ments et formons des vœux pour l'heureuse poursuite de 
leurs études ou pour le succès de leur carrière. 

CHEZ LES ETUDIANTS SUISSES 

Dans les comités récemment renouvelés pour le semestre 
d'hiver, nous avons repéré plusieurs noms d'Anciens. Ce sont : 

à Lémania (Université de Lausanne) : MM. Etienne Perrin, 
de Lausanne, vice-président, Jacques Gardaz, d'Echallens, se­
crétaire, et Louis Bianchi, d'Aigle, membre-adjoint ; 

à Salévia (Université de Genève) : MM. Jérôme Lugon, de 
Martigny-Ville, vice-président, et André Gillioz, de Saint-Mau­
rice, secrétaire ; 

à Sarinia (Université de Fribourg) : M. André Masson, de 
Bagnes, secrétaire. 

Nos meilleurs compliments aux heureux élus ! 

Nous avons appris par une correspondance venue du Jura à 
La Liberté de Fribourg que l'Himéria, section des Etudiants 
Suisses au collège Saint-Charles à Porrentruy, sera invitée aux 
fêtes qui, à Saint-Maurice, marqueront, en 1959, le centenaire 
de l'Agaunia. Il y est écrit « que cette manifestation est appe­
lée à provoquer un grand mouvement de sympathie parmi tous 
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les étudiants et anciens étudiants du Jura — et ils sont fort 
nombreux — qui portèrent les couleurs de la vénérable sec­
tion du collège valaisan ». Quand le moment sera venu, notre 
revue apportera, pensons-nous, toutes précisions utiles sur 
ce jubilé et sa commémoration. 

FIDELITE SPORTIVE 

Le chroniqueur sportif du Nouvelliste a relevé avec sympa­
thie que le « pilier des vétérans agaunois, après avoir été pen­
dant très longtemps celui de l'équipe fanion du F.C. Saint-
Maurice, l'excellent Albert Dirac », en était, il y a quelques di­
manches, à son quatre cent cinquantième match et qu'il a été 
qualifié pour vingt et une saisons sans interruption. 

Cet hommage est plus que mérité et nous le faisons nôtre 
amicalement. 

ROUTE SANGLANTE 

La Chronique abbatiale n'ayant pu trouver place dans ce 
numéro, nous en extrayons cependant le paragraphe suivant 
dont le caractère d'actualité se fût mal accommodé d'une pu­
blication retardée. 

Il y a un peu moins d'une année, M. le chanoine Jean-
Etienne Berclaz était brutalement renversé dans un accident 
de la circulation. Notre confrère est maintenant à peu près 
remis de la grave fracture du crâne qui l'immobilisa pendant 
de longs mois et l'empêcha, l'automne passé, de reprendre 
ses cours au Collège. 

Un autre accident de la circulation faillit coûter la vie, le 
1er novembre dernier, à M. le chanoine Paul Fleury, qu'un 
cycliste heurta à la sortie d'Evionnaz. Une très forte commo­
tion accompagnée de maintes blessures immobilisa notre con­
frère pendant plusieurs semaines à la Clinique Saint-Amé. 
Les bons soins dont il fut entouré par le personnel médical, 
les prières et la sympathie dont il fut l'objet de la part de ses 
nombreux amis sont parvenus à faire de ce grand blessé un 
heureux convalescent, de retour maintenant en sa chère 
Abbaye. 

Les Echos — qui, à maintes reprises, ont eu l'occasion et 
le plaisir de compter ces deux confrères parmi leurs meilleurs 
collaborateurs — ont grande joie à voir ces malades sur le 
chemin de la guérison et, en leur nom, remercient tous ceux 
qui ont accompagné nos malheureux confrères de leur sym­
pathie et de leur si cordial souvenir. 

G. R. 
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